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EMPIRE. 5
leur permet d'aUer prendre eux-mêmes

dans le irésor public , cl il est salué

seul empereur. Le lendemain il paroît

au sénat avec vmo cuirasse soiis sa

robe, renouvelle l'aocitsalion d'assas-

sinat contre sonirère, cite Romulus en

justiticAtion de son fratricide, est écoule,

applau<li, et finit par. laire des funé-

railles magnifiques à celui qu'il venoit

d'égorger. -
'

Après la consommation de son crime,

on le conijxireroit volontiers à un tigré

qui , allédié par le sang qu'iia goÛlé , né

peut plus s en abstenir. On dit qu'il

fondoit en larmes à l't^uïë du nom , dii i

la vue des staïues de son frère'; mais

ces lannc^s perfides âe rcmpéchèrent

point d'exterminer , san^ distinction

d'âge , de sexe ou- de q\1alité , tous loi

amis du malheureux 6r<^l^a. Il commença
le massaci^ pat les domesiiques ^ ot^

gens aliaobés à la suiie de ce malheu-
reux prince , dont le nombre nxontoit

à vingt millfe ; èii\el6ppa dans cctlc

proscription tous leà elievaliers et sénà-

teui-s que son père et son frère avoic^ni

estimés. Ayant trouvé a'u palais sa mère
qui pleuroil avec quelques dames la

mort de son fils , il en devint si fitrièux,

Ique peu s'^ii tallùlqu^iî ne Ids fîi'tohles

ipéiir. Il épargnée sa[ hj^r'e ; mai^ lé^
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